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LE MOT DE L’ AUMÔNI ER 

 
"Une Pensée par jour", avec Mgr Lefebvre 

 
ette année sera l'année jubilaire des cinquante ans d’existence 
de la Fraternité sacerdotale saint Pie X. À cette occasion, un 

livre vient de paraître aux éditions CLOVIS que je me permets de vous 
recommander, il s'agit d'un recueil de pensées choisies pour passer 
l'année en compagnie de Mgr Lefebvre, dans la collection "une pensée 
par jour". Ce livre a été composé par les sœurs de la Fraternité st Pie X. 
Chaque mois sont approfondis un ou plusieurs thèmes autour desquels 
tournent la plupart des citations de notre fondateur. Ce n'est pas le 
papillon qui butine d'une fleur à l’autre, nous dit le texte de présentation, 
c’est le laboureur qui passe et repasse la charrue sur la même terre pour 
aller au fond des choses. C'est en tous les cas de quoi faire réfléchir et 
prier pour toute l’année grâce aux mots simples et pesés de notre 
fondateur. Titre : Une pensée par jour avec Mgr Lefebvre, à commander 
aux éditions CLOVIS BP 118 92153 SURESNES Cedex (Prix : 9 euros 
+ frais de port). 

La Fraternité Saint-Pie X compte aujourd'hui 637 prêtres, 204 
séminaristes, 123 frères et 200 sœurs. Elle dessert 772 lieux de culte, à 
travers ses 167 prieurés, sans parler des écoles primaires et secondaires. 
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Elle est présente dans 27 pays et en dessert 35. Voilà le bilan de ces 
cinquante années d’apostolat. 

Mais plus important encore que la quantité, c'est la qualité de ses 
membres, qualité à laquelle vous contribuez chers tertiaires en offrant 
vos prières, vos sacrifices pour la sanctification des prêtres. Nous 
faisons partie d’une grande famille spirituelle ou chaque membre 
apporte et reçoit : C'est la loi de la communion des saints. En vous 
sanctifiant, vous sanctifiez. Sainte Thérèse de l'Enfant Jésus à la fin de 
sa vie marchait péniblement dans le jardin de son couvent de Lisieux. 
Elle offrait ses souffrances pour un missionnaire, pour qu'il ait la force 
de continuer son apostolat malgré les difficultés inhérentes à sa mission. 
Voilà ce que vous faites en suivant votre règle et ses obligations de 
prière et de pénitence. Non seulement cela sert à votre sanctification, 
mais cela sert aussi à la sanctification du prochain, surtout des prêtres et 
des religieux et religieuses de la société à laquelle vous appartenez par 
votre entrée dans le Tiers-Ordre. 

Votre aumônier vous souhaite de saint trimestre et un saint carême. 
 

Abbé François Fernandez 
 
 
 

 
NOUVELLES ET AVIS 

 

 JJOOUURRSS  DDEE  JJEEÛÛNNEE : mercredi 26 février : MERCREDI DES 
CENDRES ; mercredi 4, vendredi 6 et samedi 7 mars : QUATRE-
TEMPS DE CARÊME.  

 Le mois de MARS est consacré à saint Joseph. Il est 
recommandé de fleurir son image et de l'honorer par des prières en 
famille. 

 N’oubliez pas de nous indiquer vos changements d’adresse.  
 Prix des insignes : 5,50 € (port compris).  
 Les offrandes pour le Tiers-Ordre doivent être libellées à 

l’ordre de : " Fraternité St Pie X - Tiers-Ordre ". 
                                                   Que Dieu vous bénisse ! 
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Conseils aux tertiaires 
 

 

L’Adorable Volonté de Dieu 
Par saint Michel Garicoïts 

 

 

Fiat voluntas Dei  La volonté de Dieu, étudiée, recherchée, 
accomplie sans retard, sans réserve, sans retour, par amour, fut, 
pour le P. Garicoïts à tous les instants de sa vie, la règle suprême et 
l'unique moyen d'arriver à la sainteté. Aussi n'a-t-il pas hésité à 
laisser à tous les siens comme principale devise les trois initiales 
sacrées F. V. D. 

Rendre à Dieu amour Pour amour 
Voir Dieu ! aimer Dieu ! plaire à Dieu ! être agréable à Dieu ! 

dans la région des vivants, pendant toute l'éternité ! Quel honneur ! 
quel bonheur ! C'est ma fin dernière... 

Dieu m'a tant aimé qu'il lui a plu de se faire aimer de moi ; et il 
m'a créé, il m'a conservé, il me conserve à chaque instant. Il m'a 
donné son Fils, il m'a racheté en livrant à la mort la plus cruelle ce 
Fils bien-aimé. 

Ô mon Dieu, vous m'avez tant aimé ! Ô Dieu, vous avez tant 
fait pour vous faire aimer de moi ! Vous avez tant désiré, vous 
désirez tant que je vous aime !... Me voici ! ô mon Dieu, me voici ; 
mon cœur est prêt, je ne me refuse à rien pour vous prouver mon 
amour. Que voulez-vous que je fasse ? Me voici ! 

La volonté de Dieu, source de toute perfection 
Voici ce qui a été révélé à sainte Catherine de Sienne et ce 

qu'elle a consigné dans ses écrits qui, selon l'expression d'un pape, 
redolent divinam doctrinam : 
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1° Tout ce qui nous arrive du matin au soir, tous les événements 
de la vie nous arrivent selon ta volonté de Dieu. 

2° Tout ce que Dieu veut est ce qu'il y a de mieux par rapport à 
sa puissance et à sa sagesse. 

3° Tout ce que Dieu veut est ce qu'il y a de mieux par rapport à 
sa bonté, donc tout ce qu'il y a de mieux pour nous. 

Orientation fondamentale 
1° Ayez toujours devant les yeux : d'abord et avant tout Dieu et 

son adorable volonté ; ensuite notre forme de vie, qui exprime si 
bien cette volonté divine pour chacun de nous. 

2° Efforcez-vous de tout votre pouvoir de tendre à cette fin, 
dans la mesure de votre grâce et de votre rang, en embrassant avec 
une immense charité toute l'étendue de votre grâce et de votre rang, 
et respectant en même temps les bornes de l'une et de l'autre avec 
une délicatesse virginale. 

La grande leçon de l'histoire 
Combien qui se demandent sans cesse : Que dirons-nous ? que 

ferons-nous ? Jésus-Christ veut que nous vivions et que nous 
mourions en paix. Soyez sans inquiétude, nous dit-il. Depuis sa 
venue, la paix est le partage des âmes de bonne volonté. Les anges 
ne l'ont-ils pas chanté sur le berceau de Bethléem ? Gloire à Dieu et 
paix aux hommes de bonne volonté ! Pour ceux-là, le salut est 
assuré ! 

Malheureusement il règne parmi les hommes une maladie 
universelle, la préoccupation de ce qui ne les regarde pas. Voilà le 
triste apanage, comme le mal inhérent de l'humanité déchue. C'est 
une grande porte ouverte à l'ennemi ; par là il cause dans les âmes 
les plus grands ravages, s'empare des esprits pour les faire à son 
image et, souvent par des riens, il réussit à coucher par terre les 
hommes les plus forts. 

Que faire contre cette dangereuse tentation ? La mépriser ? 
C'est bien. Contre certaines tentations, la fuite positive est nécessaire. 
S'agit-il d'un danger pour la foi ou pour la pureté ? Il faut 
positivement prendre la fuite ; l'indolence, l'immobilité, c'est la ruine. 
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Ici, pareillement, quoiqu'il soit bon de mépriser ces vaines 
préoccupations, il est très avantageux d'y répondre par une parole 
positive : « Arrivera ce que le bon Dieu voudra. » 

Avec cela on est dans l'ordre. Partout ailleurs, c'est le désordre : 
imaginations vaines, idées creuses, vie de rêveries inspirées par 
Satan ; c'est le pont par où il s'introduit dans l'âme. Bientôt il change 
cette rêverie en manie ; dès lors, il a comme une chaîne pour 
entraîner dans l'enfer. 

Elle était plus sage, cette Perpétue à qui on disait dans la prison : 
« Si les douleurs de l'enfantement, effet de la nature, vous sont si 
intolérables, comment souffrirez-vous les tourments exquis des 
hommes ? - Maintenant, répondit la sainte, c'est moi qui souffre, je 
subis la condition naturelle des mères ; demain, ce sera Jésus-
Christ qui souffrira en moi et avec moi ; dès lors Jésus-Christ sera 
ma force. » 

Donc pas de préoccupations, s'aider pour être aidé de Dieu, 
attendant de lui infiniment plus que de soi ; mais employant avec 
soin tous les moyens qui sont dans l'ordre de la Providence. 

Ainsi fait le Saint-Père : quel calme, quelle paix au milieu de 
tous ces lions rugissants ! II redouble de zèle pour ses devoirs 
journaliers, et puis il attend en paix : arrivera ce que le bon Dieu 
voudra. 

Oh ! si cette disposition était reine, si ce sentiment était roi, 
nous serions des pacifiques, heureux dès cette vie et répandant 
partout le bonheur. Beati pacifici, quoniam filii Dei vocabuntur (Mt 
5, 9). Nous serions dans les bras de notre Père céleste comme de 
vrais enfants, faisant notre devoir, dans la mesure et de la manière 
qu'il veut... 

Vous qui entassez sciences sur sciences, ne voyez-vous donc 
pas la grande leçon écrite dans les entrailles de l'histoire, à savoir 
qu'il n'y a qu'une chose à faire, la volonté de Dieu, en tout, partout, 
toujours, promptement, avec joie et que c'est là l'unique source de la 
paix et du bien ? 
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Mgr Marcel Lefebvre 

 
 

 

PAI LLETTES D’ OR 
  

Du 5 au 11 janvier :  « On 
n'entre pas dans une maison sans parler 
au portier ! Eh bien ! la Sainte Vierge est 
la portière du ciel. »      ST CURE D’ARS 

Du 12 au 18 janvier :  « Dieu 
nous envoie des peines et des afflictions 
pour exercer notre patience, et pour nous apprendre à compatir aux maux 
du prochain. »      ST VINCENT DE PAUL 

Du 19 au 25 janvier :  « Celui qui ne médite pas fait comme celui 
qui ne se regarde jamais dans le miroir et ne s'inquiète pas de sortir en 
ordre, cependant il pourrait s'être sali sans le savoir. »     ST PADRE PIO 

Du 26 au 31 janvier :  « L'esprit de la chair ne cherche pas la 
religion intérieure et la sainteté intérieure de l'esprit, mais il veut et désire 
une religion et une sainteté apparaissant extérieurement aux hommes. »     

       ST FRANÇOIS D’ASSISE 

 

Dieu frappe à ma porte 
  

Tandis que nous sommes ici-bas, l'unique désir de Dieu est d'entrer 
dans notre cœur et d'y régner, non pour faire son propre bonheur : qu'a-
t-il besoin de nous pour être heureux ? mais pour faire le nôtre, non 
seulement dans l'éternité, mais dès cette vie ; car il est certain, et par la 
raison, et par la foi et par l'expérience, qu'il n'y a point de félicité pour 
l'homme hors de Dieu. 

Pour nous procurer ce bonheur, que fait Dieu ? Il se tient sans cesse â 
la porte de notre cœur : il y frappe par les lumières, les bonnes 
inspirations, les remords, afin de nous porter à la recherche du bien, et à 
la fuite du mal. Si nous étions attentifs, si nous rentrions souvent dans 
notre cœur, nous remarquerions qu'il y frappe à tout instant, et que, si 
nous ne l'entendons pas, c'est que nous nous mettons hors d'état de 
l'entendre. 

JANVIER 
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Lorsqu'après avoir frappé plus ou moins longtemps, quelqu'un ouvre 
enfin la porte, Dieu entre ; il prend possession du cœur : il y établit son 
empire, et il n'en sort plus, à moins qu'on ne l'en chasse. Il y entre avec 
empressement, avec une joie que rien n'égale : il y entre avec tous les 
trésors de ses grâces, résolu de les communiquer sans mesure à l'âme, si 
elle est aussi fidèle qu'il est libéral.     

Jean-Nicolas Grou (1731-1803),  

Manuel des âmes intérieures, Conduite de Dieu sur l'âme 
 

COMMENTAIRE : L'unique désir de Dieu est " d'entrer dans notre 
cœur et d'y régner ", et nous allons le lui permettre en cette année 
nouvelle en lui ouvrant la porte de notre cœur. Il en a encore plus envie 
que nous. 

Comment Dieu frappe à notre porte ? en mettant 
providentiellement sur notre chemin des occasions de mériter : tel 
sacrifice à offrir, telle tentation à combattre, tel prochain à aider, telle 
personne difficile à supporter. Prenons le temps de discerner tous les 
coups frappés par Dieu à notre porte. Le silence et la prière, en 
particulier l'oraison nous aideront à voir chaque petit évènement 
comme venant de Dieu et à y répondre généreusement. 

 

LE SAI NT DU MOI S 
 

SAI NTE PAULE,  VEUVE ( + 404)  
 

30 j a nvi e r  

Après la mort de son mari, elle distribua ses biens qui étaient 
considérables. On lui reprochait de dépouiller ses enfants, mais elle 
répondait qu'elle leur laisserait un héritage plus important : la 
miséricorde du Christ. Saint Jérôme lui-même l'exhortait à la 
prudence, redoutant que, réduite elle-même à la mendicité par ses 
largesses, elle ne puisse plus secourir les pauvres. Elle lui répliqua : 
Moi, si je quête, je trouverai beaucoup de donateurs ; ce mendiant-
là, s'il ne reçoit pas de moi ce qu'à la rigueur je puis emprunter, et 
qu'il vienne à mourir, à qui réclamera-t-on sa vie ? 

Et d'un mot elle expliqua tout: « J'ai cherché à plaire à mon 
mari ; maintenant c'est au Christ que je désire plaire. » 
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LLAA  PPEENNSSÉÉEE  DDUU  FFOONNDDAATTEEUURR 
 

On ne peut être catholique 

sans être romain  
 

On ne peut nier que ce soit là un fait 
providentiel : Dieu, qui conduit toutes 
choses, a dans sa sagesse infinie préparé 
Rome à devenir le siège de Pierre et le 
centre du rayonnement de l’Évangile. D'où l'adage "Unde Christo e 

Romano". 
Dom Guéranger dans son "Histoire de sainte Cécile" montre la 

grande part qu'ont pris les membres des grandes familles romaines 
dans la fondation de l'Église, donnant leurs biens et leur sang pour la 
victoire et le règne de Jésus-Christ. Notre liturgie romaine en est le 
témoin fidèle. 

La "Romanité" n'est pas un vain mot. La langue latine en est un 
exemple important. Elle a porté l'expression de la foi et du culte 
catholique jusqu'aux confins du monde. Et les peuples convertis étaient 
fiers de chanter leur foi dans cette langue, symbole réel de l'unité de la 
foi catholique. 

Les schismes et les hérésies ont souvent commencé par une 
rupture avec la Romanité, rupture avec la liturgie romaine, avec le 
latin, avec la théologie des Pères et des théologiens latins et romains. 

C'est cette force de la fol catholique enracinée dans la Romanité, 
que la Maçonnerie a voulu faire disparaître en occupant les États 
Pontificaux et en enfermant la Rome catholique dans la Cité du 
Vatican. Cette occupation de Rome par les maçons a permis 
l'infiltration dans l'Église, du modernisme et la destruction de la Rome 
catholique par les clercs et les Papes modernistes qui s'empressent de 
détruire tout vestige de "Romanité": la langue latine, la liturgie 
romaine. Le Pape slave est le plus acharné à changer le peu que gardait 
le Traité du Latran et le Concordat. Rome n'est plus ville sacrée. Il 
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encourage l'implantation des fausses religions à Rome, y accomplit de 
scandaleuses réunions œcuméniques, pousse partout à l'inculturation 
de la liturgie, détruisant les derniers vestiges de la liturgie romaine. Il a 
modifié dans la pratique le statut de l'État du Vatican. II a renoncé au 
couronnement, refusant ainsi d'être chef d'état. Cet acharnement 
contre la "Romanité" est un signe Infaillible de rupture avec la foi 
catholique, qu'il ne défend plus. 

Les Universités pontificales romaines sont devenues des chaires 
de pestilence moderniste. La mixité de la Grégorienne est un scandale 
perpétuel. 

Tout est â restaurer In Christo Domino, Rome comme ailleurs. 
Aimons scruter comme les voies de la Providence et de la Sagesse 

divine passent par Rome et nous conclurons qu'on ne peut être 
catholique sans être romain. Cela s'applique aussi aux catholiques qui 
n'ont ni la langue latine, ni la liturgie romaine ; s'ils demeurent 
catholiques, c’est parce qu'ils demeurent romains - comme les 
maronites par exemple, par les liens de la culture française catholique 
et romaine qui les a formés. 

C'est d'ailleurs faire une erreur, à propos de la culture romaine, 
que de parler de culture occidentale. Les Juifs catholiques ont apporté 
avec eux de l'Orient tout ce qui était chrétien, tout ce qui dans l'Ancien 
Testament était une préparation et allait être un apport au 
Christianisme, tout ce que Notre-Seigneur a assumé et que l'Esprit 
saint a Inspiré aux Apôtres d'utiliser. Que de fois les épîtres de saint 
Paul nous renseignent à ce sujet ! 

Dieu a voulu que le Christianisme, coulé en quelque sorte dans le 
moule romain, en reçoive une vigueur et une expansion 
exceptionnelles. Tout est grâce dans le plan divin et Notre divin 
Sauveur a tout disposé, comme il est dit des Romains, "cum consilio et 

patientia" ou "suaviter et fortiter" ! 
À nous aussi de garder cette Tradition romaine voulue par Notre-

Seigneur, comme il a voulu que nous ayons Marie pour Mère. 
Mgr Lefebvre  

Itinéraire spirituel 
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PAI LLETTES D’ OR 
 

Du 1er au 8 févr ier :  « Une trop grande 
haine des défauts d'autrui éloigne plus qu'elle ne 
corrige. Elle met en fuite le prochain, bien loin de 
l'aider. »     ST IGNACE DE LOYOLA 

Du 9 au 15 février :  « De même que le 
démon voulut s'élever au plus haut du ciel, et que 
par son orgueil il fut précipité au plus profonds de 
l'abîme ; de même l'âme qui s'humilie jusqu'à cet 
abîme fait trembler Satan et le confond. »        

     ST PAUL DE LA CROIX 

Du 16 au 22 février :  « Il n'y a rien de pire que les mélancolies et 
les regrets pour assécher le miel de la charité. Vivez donc dans une sainte 
joie au milieu de ces enfants : soyez leur réconfort spirituel, montrez-vous 
bon et d'aspect agréable, pour qu’ils accourent avec joie. »  ST PADRE PIO 

Du 23 au 28 février :  « ST BERNARD nous dit qu'il a converti 
plus d'âmes par l’"Ave Maria" que par tous ses sermons. »     

   

 

Un repentir fondé sur la confiance 
 

Un autre assaut par lequel le démon pervers s'efforce de nous 
abattre sans retour, c'est l'épouvante qu'il met en nous au souvenir de 
nos péchés, afin de nous précipiter dans l'abîme du désespoir. 

Dans ce danger, prends pour règle certaine que la pensée de tes 
péchés vient de la grâce et pour ton salut, lorsque son effet est l'humilité, 
la douleur d'avoir offensé Dieu, et la confiance en sa bonté. Mais quand 
de telles pensées t'inquiètent et te plongent dans la défiance et la 
pusillanimité, même si elles te semblent porter sur des choses réelles et 
suffisantes pour te faire croire que tu es damné, et qu'il n'est plus 
question de salut pour toi, tu dois y reconnaître un effet du Menteur : 
raison de plus pour t'humilier et mettre en Dieu ta confiance. Et c'est 

FÉVRIER 
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comme cela que tu seras victorieux de l'ennemi avec ses propres armes, 
et que tu rendras gloire à Dieu. 

Oui, regrettez l'offense faite à Dieu toutes les fois qu'elle vous 
vient à la mémoire, mais que ce soit pour lui demander pardon en ayant 
confiance en sa Passion. J'irais plus loin : s'il te semblait que Dieu lui-
même te dise que tu n'es pas de ses brebis, tu ne devrais pas pour autant 
délaisser cette confiance, mais lui dire humblement: « Vous avez bien 
raison, Seigneur, de me rejeter à cause de mes péchés ; mais j'ai encore 
plus raison de croire que Vous les pardonnerez dans Votre miséricorde. 
C'est pourquoi je Vous demande le salut de votre misérable créature, 
damnée, certes, pour sa malice, mais rachetée du prix de Votre sang. » 

 André Scupoli 
Le Combat spirituel 

 
 

COMMENTAIRE : Nos péchés ne nous dispensent pas d'être 
chrétiens. Nous devons les abandonner avec confiance à notre Père et 
ne jamais désespérer de notre salut. Saint Alphonse de Liguori écrit : 
"le découragement est la perte des âmes." Ce que Dieu attend de nous, 
ce n’est pas notre impeccabilité mais notre union à Lui par la grâce, 
même si le chemin est cahoteux et les chutes parfois nombreuses. Se 
relever et se relever sans cesse. 
 

LE SAI NT DU MOI S 
 

SAI NTE SCHOLASTI QUE,  SŒUR DE S.  BENOÎ T 
( +543)  
10 f é vr i e r  

Pour entendre parler des joies de la vie céleste, elle avait demandé 
à saint Benoît de prolonger leur entretien pendant la nuit. Saint Benoît 
ne voulut pas enfreindre la règle. Mais sur la prière de sainte 
Scholastique, Dieu  déclencha un orage si violent qu'il le contraignit à 
rester. « Je t'ai prié, lui dit sa sœur, et tu n'as pas voulu m'écouter ; j'ai prié mon 
Seigneur ; lui, il m'a écoutée ! » 

Dieu est amour, conclut saint Grégoire le grand qui nous a 
rapporté cette histoire, et il a donc jugé justement que celle-là 
triomphe qui témoignait par sa demande un si grand amour. 
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PAI LLETTES D’ OR 

 

Du 1er au 6 m ars :  « Faites des bonnes 
œuvres tant que vous voudrez ; si vous ne 
priez pas souvent et comme il faut, jamais vous 
ne serez sauvé. »     ST CURE D’ARS 

Du 7 au 13 m ars :  « Ce n'est pas le 
nombre de nos communions qui fait notre 
avancement, mais la manière dont nous les 
faisons. Aussi tâchons de nous en approcher avec pureté d'intention, en ne 
cherchant qu'à contenter Dieu qui nous donne dans ce grand mystère, de 
si grandes marques de son amour. »      STE ÉMILIE DE RODAT 

Du 14 au 20 m ars :  « La mémoire est purifiée par la confession, 
l'esprit par la lecture, l'affection par la prière. »      ST BERNARD 

Du 21 au 27 m ars :  « Croyez-moi, n'attendez jamais au lendemain 
pour commencer à devenir sainte. »   STE THERESE DE L’ENFANT JESUS 

Du 28 m ars au 2 avril :  « La substance de toutes les épreuves, 
qui en fait une source de joie, c’est qu'elles sont endurées pour le Christ. »
         ST THOMAS D’AQUIN 

 
Du Thabor au Calvaire 

Sur le Thabor, Notre Seigneur parle de sa Passion et de sa mort 
parce que c'est le souverain acte de son amour. Non certes, il ne faut 
pas dire comme saint Pierre : il est bon que nous soyons ici, mais : il 
est bon que nous passions par ici pour aller à la montagne du Calvaire. 

Il faut monter sur la montagne du Thabor pour y être consolé, 
direz-vous, car cela pousse et fait avancer les âmes faibles qui n'ont pas 
le courage de faire le bien sans y sentir de la satisfaction. Ah certes, 
pardonnez-moi, la vraie perfection ne s'acquiert point dans la 
consolation. Hé, ne le voyez-vous pas en notre mystère d'aujourd'hui ? 
Ces trois Apôtres ayant vu la gloire de Notre Seigneur ne laissèrent par 

MARS 
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après de le quitter en sa Passion, et saint Pierre, qui avait parlé toujours 
plus hardiment, commit néanmoins un très grand péché en reniant son 
Maître. 

On descend de la montagne du Thabor pécheur, mais au contraire 
on descend de celle du Calvaire justifié ; cela s'entend quand on s'y 
tient ferme au pied de la Croix, comme Notre Dame, qui est le modèle 
de tout ce qui est beau et excellent au ciel et en la terre. Saint Jean y 
demeura ferme aux pieds de son Maître, et jamais plus on ne trouve 
qu'il commit des péchés. L'on est véritablement fort en crainte dans la 
consolation, car on ne sait si on aime les consolations de Dieu, ou bien 
le Dieu des consolations ; mais en l'affliction, il n'y a rien à craindre, 
pourvu qu'on soit fidèle, autant qu'il n'y a rien de délectable. 

      Saint François de Sales, Sermon du 23 février 1614 
 

COMMENTAIRE : Nous préférons tous le Thabor au calvaire, et 
pourtant le calvaire est beaucoup plus sûr que le Thabor. Être fidèle à Notre-
Seigneur quand ce n'est pas facile témoigne avec certitude de la grâce de Dieu, 
tandis que la plus haute ferveur peut n'être que le fruit de notre imagination. 

 

LE SAI NT DU MOI S 
 

ST J ONAS ET ST BARACHI SE,  FRÈRES,  MARTYRS 
EN PERSE SOUS LE RÈGNE DU ROI  SAPOR,  EN 327   

 

29 ma r s  
 
 

- « Jonas, lui disaient les adorateurs du soleil, après l'avoir frappé 
de verges épineuses et laissé toute une nuit sur un étang glacé, prends 
garde de périr, abandonné misérablement par ton Dieu. » 

« Prétendant être sages, répartit Jonas, vous parlez en aveugles. 
Lequel vaut mieux, de garder son blé au grenier sous prétexte de le 
tenir à l'abri, ou de le semer à pleine main, le cœur content, pour en 
tirer une abondante moisson ; Il en va de la vie comme du blé. Qui la jette au 
nom du Christ, mettant son espérance dans le Christ, la retrouvera un jour quand 
le Christ apparaîtra dans sa gloire. » 

« Le souvenir du Christ souffrant m'a été une douce 
consolation. » 



 14 

 

VOTRE COURRIER 

 
 

« Après le pèlerinage de Lourdes, l'an dernier, j'avais bien 
regretté que la devise de saint Pie X n'ait pas été brodée sur la 

bannière du Tiers-Ordre - mais quelle n'a pas été ma surprise et ma 
joie de voir sur le reportage de la Porte Latine du 2 novembre suivant, 
cette magnifique devise "Omnia instaurare in Cristo" Tout restaurer 
dans le Christ, de chaque côté de l'autel, brodée sur une nappe d’autel 
dorée. J'espère que désormais cette nappe fera notre joie à chaque fête 
du Christ-Roi à Lourdes. Ce saint pape, si bon, si clairvoyant, si 
passionné de Dieu et de l’Église ! il voulait que les prêtres soient saints, 
il sentait le danger du modernisme dont on voit les conséquences 
aujourd'hui. Quel désastre ! Nous devons beaucoup prier, nous 
sacrifier pour consoler le Cœur de Jésus et prier notre sainte Mère 
pour qu'elle intercède pour nous. »      S.H. 

« Le célibat des prêtres n'est qu'une suite logique de 
l'enseignement de Jésus. Explicitement, il n'a pas dit aux 

apôtres : soyez célibataires (saint Pierre avait une épouse) même s'il 
avait une préférence pour saint Jean à cause de sa pureté. Je pense 
aussi que c'est pour cette raison qu'il l'a donné à sa mère au pied de la 
Croix : "femme, voici ton fils, fils, voici ta mère." Jésus a simplement 
dit : "si vous voulez être de mes disciples, laissez tout et suivez-moi."  
Là il s'adresse à tous ceux qui devaient se détacher du monde pour le 
suivre dans la vie religieuse. »     S.P. 

« Par cette entrée au Tiers-Ordre, je souhaite témoigner de mon 
amour pour Notre-Seigneur Jésus-Christ, souverain Prêtre, et sa 

Très sainte Mère, la Vierge Marie. Je souhaite aussi rendre grâce pour 
toutes les grâces reçues, et spécialement depuis mon mariage, pour 
toute la famille. Je suis heureux de faire cette démarche avec mon 
épouse, en nous soutenant mutuellement et en nous appuyant sur la 
grâce de notre mariage pour grandir ensemble selon qu'il plaira au 
Bon Dieu. »      N.L. 

« Je vous demande de bien vouloir m'accepter comme membre 
du Tiers-Ordre. Ce serait pour moi un grand honneur offrant à 

la fois un moyen de sanctification personnelle et un soutien actif pour 
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celle de tous les membres de la FSSPX, surtout ses supérieurs et ses 
prêtres, selon la volonté de notre vénéré fondateur, Mgr Lefebvre, pour 
le bien de la Sainte Église et la plus grande gloire de Dieu. Faire cet 
engagement ensemble, mon époux et moi serait une joie d'autant plus 
grande, nos deux âmes poursuivant ainsi leur progression dans la 
même voie vers un but commun. Loué soit Dieu pour l’Éternité ! »   S.L. 
 

R I P : Marie-Thérèse Courvoisier, 68 ans, décédée le 24 août 2019 
à Misson - Irène Gérard, 73 ans, décédée le 1er juin 2019 à saint 
Etienne. Nous les recommandons à vos prières. 
 

HUMOUR DE SAINT PIE X 

 

 Par l'une des chaudes après-midi d'été où le soleil, sans écran, 
darde sur les palais du Vatican, saint Pie X éprouvait le besoin de boire 
un verre d'eau, et, assis à son bureau, il regardait avec grande envie, le 
plateau sur lequel se trouvait une carafe vide Le chapelain privé de 
service ayant surpris le désir du Pape se disposait à sonner pour faire 
remplir la carafe. 
« Non ! non ! pour l'amour du ciel s'exclama le Pontife, n'en faites rien. 
Le bruit commencerait à courir dans le Vatican que je ne me sens pas 
très bien ; un peu plus tard, que j'ai eu une syncope ; après une heure, 
que je me sens mal ; finalement Rome apprendrait que ma vie est en 
danger. » 
 

Saint Pie X dont la sobriété était extrême, n'avait qu'une seule 
habitude, celle de prendre du tabac à priser. Le docteur Lapponi lui 
demanda d'user du tabac avec plus de ménagement, lui rappelant que 
Léon XIII, décédé à 94 ans, qui prisait beaucoup, avait dû se modérer 
à la fin de sa vie. 
« À quatre-vingt-quatorze ans, nous en reparlerons, si vous le voulez 
bien, docteur, dit en riant saint Pie X, jusque-là, je reste fidèle à ma 
tabatière. » 
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Prière à saint Joseph 

Pour la sanctification du 
travail 

 
 

 

 

 

Glorieux saint Joseph, modèle de tous ceux qui sont voués 
au travail, obtenez-moi la grâce de travailler en esprit de 
pénitence pour l'expiation de mes nombreux péchés ; de 
travailler en conscience, mettant le culte du devoir au-dessus de 
mes inclinations ; de travailler avec reconnaissance et joie, 
regardant comme un bonheur d'employer et de développer par 
le travail les dons reçus de Dieu ; de travailler avec ordre, paix, 
modération et patience, sans jamais reculer devant la lassitude 
et les difficultés ; de travailler surtout avec pureté d'intention et 
avec détachement de moi-même, ayant sans cesse devant les 
yeux la mort et le compte que je devrai rendre du temps perdu, 
des talents inutilisés, du bien omis et des vaines complaisances 
dans le succès, si funestes à l'œuvre de Dieu. 

Tout pour Jésus, tout par Marie, tout à votre imitation, ô 
saint patriarche Joseph ! Telle sera ma devise à la vie et à la 
mort. Amen. 

Saint Pie X 
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